
Paroisse Saint Martin Fête du Christ Roi 34
ème

 Dimanche ordinaire A 

        Onoz                                                                                                                                25 novembre 2023 

 

Prière pénitentielle :  
Seigneur, prends pitié de nous.   Voici le Dieu qui me sauve : j'ai confiance, je n'ai plus de crainte. 
O Christ prends pitié de nous. Ma force et mon chant, c'est le Seigneur !   O Seigneur prends pitié de nous !  

 

Livre d'Ezéchiel  34, 11-17 
Dans le livre du prophète Ezéchiel, déporté parmi les 

déportés de Babylone, le Seigneur se présente comme un 

bon berger qui n'oublie pas son troupeau. Le berger David 

devient roi du peuple d'Israël. Le Seigneur Roi de l'univers 

se fait berger pour les siens. 
 

Ainsi parle le Seigneur Dieu : Voici que moi-même, 
je m’occuperai de mes brebis, et je veillerai sur elles. 
    Comme un berger veille sur les brebis de son 
troupeau quand elles sont dispersées, ainsi je 
veillerai sur mes brebis, et j’irai les délivrer dans tous 
les endroits où elles ont été dispersées un jour de 
nuages et de sombres nuées.     C’est moi qui ferai 
paître mon troupeau, et c’est moi qui le ferai reposer, 
– oracle du Seigneur Dieu. 
La brebis perdue, je la chercherai ; l’égarée, je la 
ramènerai. Celle qui est blessée, je la panserai. Celle 
qui est malade, je lui rendrai des forces. Celle qui est 
grasse et vigoureuse, je la garderai, je la ferai paître 
selon le droit. Et toi, mon troupeau – ainsi parle le 
Seigneur Dieu –, voici que je vais juger entre brebis 
et brebis, entre les béliers et les boucs.

 

Psaume 22  
Dans la Bible, le « berger » désigne souvent le roi. 

Comme bien d'autres, le psalmiste a été déçu par des rois 

médiocres. Il lui reste le Seigneur : avec un tel berger, 

rien ne manque, la route est sûre. 

 

               Le Seigneur est mon berger : 

               rien ne saurait me manquer. 
 

1. Le Seigneur est mon berger et cela me suffit. 
    Sa tendresse me conduit aux prés verdoyants, 
    Aux eaux du repos pour apaiser mon cœur. 
 

2. Il me guide en son chemin  
pour l'amour de son nom. 

    Je ne crains aucun péril et dans le ravin 
    Où guette la mort, sa force me soutient. 
 

3. Devant moi sa table est mise et j'en suis l'invité. 
    L'allégresse d'être à lui me garde en chemin, 
    Et dans sa maison j'irai finir mes jours. 

 

 
Évangile selon saint Matthieu 25, 31 46 

 

En ce temps-là, Jésus disait à ses disciples : 

« Quand le Fils de l’homme viendra dans sa gloire, et tous 

les anges avec lui, alors il siégera sur son trône de gloire. 

Toutes les nations seront rassemblées devant lui ; il 

séparera les hommes les uns des autres, comme le berger 

sépare les brebis des boucs : il placera les brebis à sa 

droite, et les boucs à gauche. 

Alors le Roi dira à ceux qui seront à sa droite : ‘Venez, les 

bénis de mon Père, recevez en héritage le Royaume 

préparé pour vous depuis la fondation du monde. Car 

j’avais faim, et vous m’avez donné à manger ; j’avais soif, 

et vous m’avez donné à boire ; j’étais un étranger, et vous 

m’avez accueilli ; j’étais nu, et vous m’avez habillé ; j’étais 

malade, et vous m’avez visité ; j’étais en prison, et vous êtes venus jusqu’à moi !’  

Alors les justes lui répondront : ‘Seigneur, quand est-ce que nous t’avons vu... ? tu avais donc 

faim, et nous t’avons nourri ? tu avais soif, et nous t’avons donné à boire ? tu étais un étranger, 

et nous t’avons accueilli ? tu étais nu, et nous t’avons habillé ? tu étais malade ou en prison... 

Quand sommes-nous venus jusqu’à toi ?’  

Et le Roi leur répondra : ‘Amen, je vous le dis : chaque fois que vous l’avez fait à l’un de ces plus 

petits de mes frères, c’est à moi que vous l’avez fait.’ » 
 

 

 

 

 



 
 
Prière universelle :    Fais venir ton règne au milieu de nous ! 

 

« J’avais faim… » 
Avec les hommes et les organisations 
qui appellent au partage des richesses… 
nous crions vers toi, Seigneur. 
 

 « J’étais un étranger… » 
Avec tous ceux qui ont dû fuir leur terre, 
avec tous les exilés et les réfugiés… 
nous crions vers toi, Seigneur. 

« J’étais malade… » 
Avec ceux qui sont une présence attentive 
et aimante pour ceux qui souffrent… 
nous crions vers toi, Seigneur. 
 

« J’étais en prison… » 
Avec les prisonniers et les torturés 
avec ceux qui se battent pour la dignité de l’homme… 
nous crions vers toi, Seigneur. 

 
Liturgie eucharistique :  

 

Sanctus :  Saint, Saint, Saint le Seigneur, Dieu de l'univers ! 

                        Le ciel et la terre sont remplis de ta gloire. Hosanna, Hosanna au plus haut des cieux ! 

                        Béni soit celui qui vient au nom du Seigneur. Hosanna, Hosanna au plus haut des cieux ! 

 
Anamnèse :  

Gloire à toi qui étais mort, gloire à toi qui es vivant, notre sauveur et notre Dieu, viens Seigneur Jésus. 
 

Agneau de Dieu :  Agneau de Dieu, qui enlèves le péché du monde, prends pitié de nous. 

Agneau de Dieu, qui enlèves le péché du monde, donne-nous la paix. 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Chaque fois que vous l’avez fait à l’un de ces plus petits de mes frères… 
 

Le récit de Matthieu ne parle pas seulement de la fin des temps. Il nous dit aussi 

comment nous ajuster dès maintenant à cette fin. Le royaume de Dieu, il n’est pas 

seulement à la fin. Il est présent dès maintenant. Comment ? Où ? Dans le service mutuel. 

Particulièrement, dans l’attention aux petits, à ceux qui sont dénués de tout : les affamés, 

les pauvres, les malades, les prisonniers, tous ceux et celles qui sont blessés par la vie. Si 

nous agissons ainsi, si nous nous laissons mouvoir par l’attention à toutes les pauvretés, 

alors le royaume de Dieu – la royauté du Christ – s’étend déjà maintenant. (…) 

Le Christ est roi, mais autrement roi. C’est un roi qui fait de l’autre un roi. C’est un roi 

qui prend la place du serviteur pour que l’autre soit honoré comme un roi et revêtu de 

condition royale. 
 

« Lire pour vivre », Vol.1, André Fossion, Jean-Paul Laurent, Lumen Vitae, 2016, p.58 


